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Les témoins de Jéhovah 
 
Les témoins de Jéhovah (TJ) sont probablement la plus connue des communautés particulières 
religieuses en Allemagne. On les considère comme la « secte » par excellence. En 2002 il y 
avait dans le monde entier environ 6 millions de « proclamateurs ». L’organisation est en 
croissance notable en Europe de l’est et en Amérique latine. 
Il va falloir distinguer, comme dans le cas d’autres organisations religieuses ou politiques, 
entre la direction idéologique et les « simples » adhérents. A la tête se trouve la « Société de 
la Tour de Garde » (STG - Watchtower Society), et depuis 1971 un « Collège Central ». 
L’organisation mérite des remarques critiques ; les membres et sympathisants s’appellent 
« témoins de Jéhovah » (voir Jes 43,10), et ils sont en général humainement crédibles et enga-
gés. Ils sont cependant formés par l’organisation de la STG de manière si bornée, que les limi-
tes entre « formation » et manipulation deviennent parfois floues. 
 
Histoire  
Au début du mouvement se trouve Charles Taze Russell (1852–1916). Russell avait connu 
dans sa jeunesse différentes églises et s’était approprié des convictions religieuses variées, 
entre autres celle de la possibilité de calculer et de dater la fin du monde, qui devint plus tard 
importante pour les témoins de Jéhovah. Au début Russell et ses amis attendaient la fin du 
monde et le retour visible du Christ pour 1872/73. Quand cette date fut passée, on mit ses 
espoirs en l’année 1874. Quand le retour du Christ ne se produisit pas à cette date non plus, 
Russell fonda son propre cercle d’études bibliques. A partir de 1879, il édita une revue, le 
Zion’s Watch Tower and Herald of Christ’s Presence, qui devint plus tard La Tour de Garde. 
Des cercles de lecture surgirent, qui étaient appelés « Etudiants sérieux de la bible ». Russell 
voulait agir au dessus des confessions, et non pas fonder une nouvelle dénomination et moins 
encore une « secte ». Il investissait sa considérable fortune dans l’œuvre d’éditions et de mis-
sions qu’il avait fondée, la « Zion’s Watch Tower Tract Society » (aujourd’hui la « Watch 
Tower Bible and Tract Society of Pennsylvania »). Un point fort du message du nouveau 
mouvement était la promesse, qu’en l’année 1914 commencerait le Royaume de Dieu sous la 
forme d’un grand royaume de paix. Lorsque cette prophétie ne se vérifiait pas non plus, des 
déçus se détournèrent du mouvement, par milliers. Russell mourut en 1916. 
 
En 1917, Joseph Franklin Rutherford (1869–1942) devint successeur de Russell. Il fait du 
mouvement ce que nous comprenons aujourd’hui sous le terme de « Témoins de Jéhovah » : il 
rassemble de force les assemblées, qui n’étaient que légèrement liées entre elles, dans une 
organisation sévèrement dirigée, l’« Organisation Théocratique » des « Témoins de Jého-
vah ». Rutherford élimine les structures démocratiques : les Anciens librement élus sont rem-
placés par des directeurs d’assemblée imposés (les « Comités de service »). Il se forme un 
réseau de contrôle réciproque. Les laïques engagés et les lecteurs intéressés de la bible 
(« Etudiants de la bible ») deviennent des vendeurs bien formés de la « Tour de Garde ». Ru-
therford perfectionne les visites de porte à porte, si connues. C’est de lui que proviennent aus-
si les rapports mensuels sur les services de prédication, les congrès annuels et le système des 
« Salles du Royaume » (les lieux de rassemblement des TJ). 
 
Le „Collège Central“ à Brooklyn se considère maintenant comme le « Canal de révélation et 
de liaison de Jéhovah ». Il faut suivre avec précision ses instructions et ses interprétations de 
la bible. Il fait de l’organisation des témoins de Jéhovah une « machine de propagande ». 
Après la mort de Rutherford en 1942, Nathan Homer Knorr (1905–1977) devient président de 
la STG. Il est le grand organisateur. Sous sa direction, la société croit rapidement. Dans les 
seules années 1939-1948, le nombre « des proclamateurs » (ce sont les témoins actifs) quintu-
ple et atteint 250 532, actifs en presque 100 pays. 
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En 1971/72, Knorr crée la fonction des « anciens ». Les anciens sont des fonctionnaires, qui 
se sont qualifiés par leur engagement particulier pour les TJ. Le président demande une disci-
pline sévère. En 1977, Frederic William Franz (1893–1992), alors âgé de 84 ans, devient le 
successeur de Knorr. Milton G. Henschel était président de 1992 à 2003; on ne sait pas encore 
qui lui succédera. 
 
Sur la doctrine 
La base est la Sainte Ecriture dans son interprétation autorisée par la Société de la Tour de 
Garde. La bible est considérée comme inspirée mot par mot. Chaque passage est jugé équiva-
lent à un autre. Souvent les témoins de Jéhovah utilisent dans leur argumentation des citations 
de la bible dans un contexte tout autre que celui de la Sainte Ecriture. Ce procédé est renforcé 
par une traduction propre de la bible, la « Traduction du Nouveau Monde ». On y trouve  de 
nombreux termes spécifiques du langage des témoins. Une des falsifications les plus graves 
consiste dans le fait, que le (prétendu) nom de Dieu « Jéhovah » a été introduit dans 237 pas-
sages du Nouveau Testament, bien que ce mot n’apparaît pas dans le texte original. 
Les témoins de Jéhovah sont convaincus que Dieu a consigné dans la bible, de façon cachée, 
le déroulement dans le temps de son plan pour l’histoire du salut. Ils en concluent qu’il est 
nécessaire d’interpréter « correctement » la bible et les chiffres qu’elle contient.   
La Société de la Tour de Garde ou bien les témoins de Jéhovah n’acceptent pas l’idée de 
l’oecumène, c'est-à-dire qu’ils se considèrent être les seuls vrais chrétiens. D’autres églises ou 
religions mondiales sont radicalement refusées et qualifiées de formes de « fausse religion ». 
Pour les témoins croire signifie en premier lieu acquérir et divulguer leur « connaissance en 
progrès », donc de disposer d’une connaissance biblique disponible à toute interrogation. 
 
Problèmes spécifiques 
Les transfusions de sang sont refusées, même quand elles peuvent sauver une vie ou quand 
elles sont recommandées en urgence du point de vue médical ; on invoque l’histoire des Apô-
tres (15,29) et des passages de l’ancien Testament. A cela il faut répondre que les passages 
cités ne traitent pas de transfusions de sang, et qu’il est dit dans Matthieu (12,7) : « Je veux la 
miséricorde et non le sacrifice ».  
 
La vie courante 
La vie d’un témoin de Jéhovah est sévèrement réglée par des instructions de la STG, bien que 
toutes les interdictions ne sont pas expressément nommées dans les publications : les témoins 
de Jéhovah savent très bien ce qui est permis, et ce qui n’est pas souhaité par Jéhovah (ou la 
STG). Ainsi la fréquentation de personnes, qui ne sont pas témoins de Jéhovah, est en règle 
générale à éviter. La lecture de livres critiques et surtout la lecture de livres de renégats sont 
condamnables. Etre membre dans une association sportive etc. était longtemps défendu. 
Beaucoup de fêtes (Noël, anniversaires, carnaval etc.) sont refusées comme étant 
« païennes ». Les partis politiques, les syndicats et autres sont regardés d’un œil critique. Jus-
qu’à tout récemment, le service militaire et aussi le service civil qui pouvait le remplacer, 
étaient interdits au TJ. La participation dans des élections était vue de façon semblable : pen-
dant de longues décades, les témoins de Jéhovah n’y participaient pas. Ces derniers temps on 
se montre extérieurement prêt à des compromis, mais il faut supposer que l’attitude critique 
vis-à-vis de l’état est maintenue intérieurement. 
 
Forme d’organisation 
Les témoins de Jéhovah sont des missionnaires très actifs. Il n’y a pratiquement pas d’endroit 
en Allemagne où ils ne missionnent pas. Pour des occasions spécifiques, on proclame des 
« campagnes spéciales ». En Allemagne, on estime le nombre des proclamateurs à environ 
160 000 ; dans les dernières années, les chiffres ont légèrement diminués. Considérant le fait 
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que les témoins de Jéhovah enregistrent quand même des nouveaux adhérents (baptêmes), il 
faut supposer que beaucoup de fidèles quittent annuellement l’organisation. 
Le siège central pour l’Allemagne se trouve à Selters/Taunus. Là on produit annuellement 
plus de 12 millions de livres et plus de 100 millions de revues. Une grande partie de cette 
production va à l’étranger. 
Les deux revues des témoins de Jéhovah apparaissent dans des tirages énormes : « La Tour de 
Garde » 28 millions, « Réveillez-vous » 34 millions, et ceci en beaucoup de langues. Tout 
récemment, ces deux publications ont été rendues nettement plus « modernes » et plaisantes. 
 
Appréciation 
Les témoins de Jéhovah impressionnent par leur engagement personnel, leur activité infatiga-
ble et leurs manières souvent crédibles. Mais ceci n’est qu’un aspect. Derrière sa façade, la 
communauté se montre bientôt être une organisation restrictive, qui demande à ses adhérents 
une obéissance aveugle, et qui ne laisse pas d’espace pour des questions critiques, des objec-
tions ou des doutes. La Société de la Tour de Garde a créé un système idéologique fermé, qui 
attribue à chacun sa place. Plus encore : une survie à la fin du monde n’est promise qu’aux 
seuls membres de l’organisation, qui doivent faire leurs preuves, en participant sans cesse aux 
activités de propagande pour les TJ. Le fait, que de cette façon l’organisation anticipe le ju-
gement de Dieu, parait particulièrement critiquable. Mais c’est précisément en cela que 
consiste la fascination des témoins de Jéhovah pour beaucoup d’hommes désireux 
d’orientation, de sécurité et de protection. 
  
Conseils 
Des chrétiens sont souvent perplexes, quand des témoins de Jéhovah se trouvent soudain de-
vant leur porte.  
Les indications suivantes sont utiles : 

• Discuter avec les témoins de Jéhovah n’a pas beaucoup de sens. Dans la plupart des 
cas les chrétiens non préparés ne sont pas à la hauteur de la technique de discussion 
des témoins bien formés. 

• Dites clairement que vous ne souhaitez pas d’autres visites, sinon les témoins essaye-
ront toujours de vous rendre des « re-visites ». 

• Expliquez à vos visiteurs que vous vous sentez (il faut l’espérer !) bien accueilli et in-
tégré dans votre paroisse, et que vous n’éprouvez aucun besoin de vous joindre à une 
autre communauté. 

Si vous avez d’autres questions, adressez-vous au bureau paroissial local. 
  
Dr. Andreas Fincke/Dr. Michael Utsch, Avril 2009 
 
Traduction: Dr. Hubert Beemelmans  

 
 
 


